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On voit, en examinant les tableaux ci-dessus, que l' enve­
loppement de la charge da ns des po ussiè res incombustibl es 
a empêché l' infi arn mati on du g ri sou pour des cha rges de 
400 g rammes fo r mées de 4 cartouches de 28 millimètres 
de dia mètre, disposées en une file. On sa it qu'une ca rloucl1e 
de 100 g rammes de cet explosif', tirée au morti e r d'acie r , 
allume facilement le g risou. 

Sur trois essa is effect ués avec des charges de ;}00 
grammes du même explosif, il ne s'es t produit qu'une seu le 
inflam mation du g risou. 

En présence des poussières de cha rbon la schis tifica ti on 
intéri eure d u fo urn eau d u mortie r a fait monter à 400 
g rammes également la charge limi te de la dynamite 
gomme n° 1. 

Il importe d'observer qu'avec le canon que nous avo ns 
employé et dont le fo nrneau n'a que om50 de longueur, il 
devient nécessaire, dès que la charge dépasse 400 grammes, 
de d isposer un e partie des ca r to uches ·sur deux files; dès 
lors, il n'y a pour cette partie de la charge, en fait, qu e 
peu o u pas de gaine de poussières ; cette ga ine es t d'a il­
leu rs incomplète pour toute la cha rge puisque celle-ci 
repose directement s ur la paroi du fourneau . 

No us nous proposons de poursui vre nos expériences en 
recherchant un mode d'emp loi pratique et compatible avec 
un diamètre acceptable du trou J e mine. 

B ruxelles-tüons, juin t9'13. 

• 

• 

• 
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EXTRAIT D'UN RAPPORT 

DE 

M. O.LEDOUBLE 

Ingénieur en chef, Directeur dn 3c :irrond issement des m ines, ù Charleroi. 

SUR LES TRAVAUX DU 2 mc SEMESTRE 1912 

Chm·honna,qe de }}fasse et Diai·bois. - Decagement automatique 
systèm e Henry. 

Le puits d'extraction du siège n• 5 du Charbonnage de Masse et 
Dial' bois a été pOU l' VU à la recette du jour d'tm s.rstème de décage­
ment el d'encagement automatique système Henry , constru it par la 
Maison Beer, de Jemeppe (pl. I , II et III); M. l'logénieur Dandois 
me fo urnit au sujet de cet appareil les ren seignements suirnnls : 

« Le principe du décagemen t es t de place1' à l'avant e t à l'a rrière 

de chaque cage autant de recettes mobi les qu'il .Y a d'étages à la cage, 
so it s ix au puits n° 5 . 

» Les recettes mobiles sont co nsti tuées de chaque côté des cages C 
e t pour chacune d'elles, d'une cag e à s ix étages (pl. I et II et croquis 1 
de la pl. JI[); les cages V con tiennent les wagonnets v ides à encager, 
les cages P r eçoivent les wagonnpts plei ns. Chaque cage auxili aire 
est supportée pa r ulle tige de piston; celui -ci se meut dans un 
cyl indre vertical rempli d' h uile. Les cylindres correspondant anx 
deux cages auxiliaires d'une même cage prin cipale sont à des niveau x 
différents, dP. telle sorte qu e le cy lindre de la cage des vides est pl us 
haut q ue celui de la cage des pleins de la hauteur de ci nq étages. La 
même différence de niveau existe entre le plancher de la recette des 
wagonnets pleios et celui auq uel anivent les wag onnets vides. 

» Les cy.lindres g eth son t reli és pa r leur extrém ité inférieure 
au moyen d'un t uyau i portant une vann e f; un tuyau h établ it la 
commu nicat ion entre la partie supérieure des qylindres. 

» La pom pe;' est destinée à rempl ir les cyli ndres et à resti tuer les 
légères pertes d' hui le·qui se font par les bourrages. 

» Le récipient, l, sert à éliminer le trop plein par le tuyau , rn, 

aboutissan t dans la cuvette de la pompe de compensation , J. 
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» Le planche r des cl illë ren ts étages de tou tes les cagrs est incl iné 
vers la recelte des plein s de 5 cent imèt res par mètre. 

» ])ans les cages p1·incipales, C. les wagonnets du côté de la 1·ecette 
des pleins sont reten us pa1' 1111 co1·beau ,·erti cal B, de 250 millimètrP.s 
de longueur (planche III , cro[Juis 2, 3 et 4) . calé sur un arb re hori ­
zonta l A wpporté pa1· cieux pali ers P, fixés aux monta nts M et Nde 
la cagr. Tous lés al' bres d'une même cage sont re li rs à une bane 
verticale X , pal' un e chaine H fixée d'un côtr à cette bane et de 
l'a u tre à une petite man ive! I<> L , cal re horizon ta lem en t sur l'arbre A . 
Lor~q u'on $Ou lève la ba rre _Y, lrs c01·bea11x R $e placent horizontale­
me nt, ce qui permet la sortie des ,Yagonnets pleins . 

Croquis J 

r: r oqu1s G 

P LAKCIIE TH. 

» Dans toutes les cages du côté de la 1·ecetle des vides, les wagon-
11 ets sont reten us par un corbeau ùépasrnnt le ra il du planche1· de 
5 cen timètres; ce co1·beau ne pe ut s'effacer q ue dans le sens d' entr ée 
de~ ,,·agonnets, indiqué pa t· la flèche (planche Ill , croqu is 5) . Dans 
les cages auxi lia ires V, la ca isse des cha ri ots vien t bu ter contre u n 
étrier ; une bal're ,·erticale permet de m u lever tous les étriers d'une 
mèm e cage pour permettre la sort ie des wagon nets (plan che 111, 
croqu is G). La chutr d'u n ,vagonncl ,idr dam: le pu}ts pe ndant le 
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parcours des cages es t eu outre empêché par une barrièi·e qu i cou vr·c 
t oute la face des cages V du côté du pui ts ; cette barr ière est so ulevée 
automatiquement par la cage principale. 

»?ans les. cages P, les wago nnets sont reten us par une bane 
verticale fixee en face des cinq é tages supér ieurs · cette barre est 
indépendante de la cage. ' 

» Le fon ctionnement de l' appareil es t le sui vant· L .. ca cr t t 
. · " 0 e con enan 

les wagon nets ple1 Ds est reçue au jour . u 1· des taquets a effaceme nt 
de façoD que le fond de la cage soit au niveau ùe la recette d l · .. . , espe,ns ; 
les cages auxrlta1res sont alors a u même niveau quel a · · 

1 . . . . . cage prr ncr pa c. 
Auss1tot , on soulevB la tige X et tous les wagonnets 1 · P erns passe nt 
en semble dans la cage P. On la isse retom ber le· coi·b B . . . ~ eaux et on 
sou levc les etrrers rete nant les wao-onnets 1·idn, · . . 

, . " "" qui passent a10s1 
dans la cage d extraction. 

» L'opération d'encagemen t et de décai:rement t 1 
~ es a ors term inée 

et la cordée s uivante peut commencer. 

» La manœ uvre des cages a uxiliai1·es se fai t de la fa -. , çon suivante, 
pendant le t ra.1et des cages d extraction En ouvi'a t 1 . " 'n a vann e r 
l'hui le du cyli ndre g est expulsée dans le C.)' lindrc 7 · ' ' 

• . , 1, p t11squ e la 
charge de la cage Pest snpel'1eu1·e a celle de la cage V · 1 • 

, a première 
descend et la seconde monte sous l' influence de la l)res · . 

. . . . s1on Pxercce 
par ! Inule so us le prston du cylmdre h. L'opérateui · 

111 
• 

. . . . , anœ uv re la 
vanne. /, de man1ere a p'.·ovoc1uer I arrê t des ca"'e Ioi·sqti,.. 1 1 l 

, · . . " · · " e p anc 1er 
des etages atternt le niveau des recettes ce qui J)erm et 1•·111t d t· . . . • · ro uc 1011 
a la marn des wagonnets v rd es et la sortie des chariots plei os. 

» L'opération de l'encagement et de décagement étan t termin ée le 
poids de la cage drs vides l'emporte sur la ca cre des l)leins . ' · 

o , ce qui 
permet de ramenel' les cages da ns leur posit ion prim iti ve. 

» Les cages P sont alourdies au moyen de contrC[JO ids de f· . 
1 'd , c\Ç,O ll 

que. e ,po1 s dune cage P avec u n wagonne t plein :oil supér ieur à 
celui d u ne cage V contenan t 5 wagon nets vides et qu'une cao-c p 
sans wagonnet so it plus légère qu 'une cage V avec 6 wa"'onne ts v

0
d o I es. 

» Le tuy au ka pour bu t d'équil ibrer la charge totale de l'huil e 
des cylindres. 

» L'appa,·eil fon ctionne à l' enti è re satisfaction de la Dir·ection du 
Charbonnage. 

» La durée de l'encageme nt et du décageme nt dr la cage d'extrac­
tion est de 15 à 20 second es . 

» Ce système présente les a vao tages su ivaot : 
» '1 ° li réa lise u ne g rande rapid ité des manœ u vres · . ' 
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» 2° I l dim iuue à pe u près de moit ié la main d'œune; 
» 3° Il supprime totaleme nt les différentes manœunes exécu tées 

par la machine d'extraction, ce qui : . 
l) a) amène une uotable économie de vapeur ; 
» b) allège considrrablement le travai l d u mach inis te d'extraction; 
» c) assure une meilleure conservation des càbl~s; 
» 4° .Il di mi n ue les chances d'accidents produits par u ne fausse 

maoœ uvre des taquets. 
» Cc système présente par contre l'iDcon ,·én ie nt d'encombrer les 

abords du puits , ma is cet inconvénient n'existe pas au Charbonnage 
de i\Iasse et Dia1·bois , où la recette est à 4 mètres a u dessus du nivea u 
du sol. 

» A l'étage du food , au niveau de /140 mètres, les cages sont reç-ues 
su r des taquets hydrauliques . >' 

Chai ·bonnage cle ~Marcinelle-Nord. - /~vite-mulettes F . Dnre::: . 

:"IL Pernandj Durez. Di recteu r des travaux du Charbonnage de 
Marcinelle-Nord, a imaginé uu dispositif d'éYite-moletles pour 
machine d'extraction par fermeture automatique de l'admission de 
vapeur et actioo progressive et complète du frein; j'ext1·a is de la 

notice jointe a la demande de brevet déposée par cet Ingén ieur, la 
descript ion el le mode de fon cti ooneme nt de l'appareil ( voir 

pla nche IV) : 

« L'appa reil se compose de l'ensemble des organes décritsci-dessous, 
actio nnant s im ultan ément les lev iers d u modérateu r· et du frein de 
l'appa r·e il d'extraction à la distance voul ue lors de l'arr ivée des cages 
il la su rface . Ces organes sont mus a utomatiqu emen t par l'appareil 
indi cateu r de la position des cages dans le p ui ts; daDs le plan ,joint, 
cet appareil est un écrou se déplaç-an t hor·izonta lemcn t ur une tige 
fil etée mi se en mouvement par l'arbre des bobines a u moyen d'eogr~­
nages . L'écrou E por te le butoir b qui, dans son déplacement, Yieot 
rencontrer ou non les taquets t et t' suivant que le modérateur est 
ouver t ou fe rmé ; les taquets n'agissen t que dans u n seu l sens de 
marche par leur butée con tre les arrêts à r ouleaux a et a' placés sur 
la règlette R à ga uche pour Je taquet t, a droite pour le taquet t'. Le 
taqu el t mu ni d' un contrepoids c s'efface d 'a illeurs, saos agir su i· le 
mouYement des tr ingles, q uand l'écrou va de gauche à droite, et le 
taq uet t' fait de même quand l'écrou va de droite à ga uche. De la 
sor te le résultat dés iré n'est obten u qu e lors de l'arrivée des cages 
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au jo111·: co111 111e on le ,·oit s ut· le plan. l~s taquets / et /1 sont rel iés 
aux pla tea11 x JJ et p' sur lesq uels il s sont artic u lés et les bielles B et IJ' 
a u pla tea u P ; ce del'oiel' est lui -mê me relir à l'arbl'e Je com mande 
du modératc u1· pa t· le le Yie1· l, la bielle B'' r t le leYie r l". Les taquets 
son t l'églés de f'ai:on à èt l'e saillants pou1· le hu to i1· de l'écrou quand 

le modératcu l' est 011Yc1·t et il · sont effacés quand le m odér ateur est 
fel'll1é. La place des taquets pa t· ra ppo1-t à la cou l'SC totale de l'ècl'ou 
E e t réglee d'après l' équilibre de la niach iDe pon l' obtenir l'arl'èt 

des cages en temps voulu. 
,, 1::u mèmc temps que le modéra teur se fl'rme a u tomal iqucmeut, 

le freiu de \'appa1·ei l d' ex traction (à SCl'ragc progressif ou à action 

le nte par lïuter mêd iai1·c d'un dashpot) cs l actionné pa t· le mécanisme 

sui,;ant: 
» Eo ca. de marche avec modé1·ateu1· laisse ou ,·c1·t a 11 delà d u point 

fixé, \'éc1·o u E vient bu tel' contre les taquets , fai t touruer les plateaux 

1J cl 1/ et fail bascu le !' la l'ég lelle R suppol'tée pa t· les bie lles b" et b'11
; 

le bielle 1/" porte u o c1·got e qui ;:'échappe ai ns i du b1·as fixé sur 
l'a l'bt·e .-1; cet a t•b re porte 11n lc,;ier el un contrepoids G' q u i tombe 
alors, e utrainant le levier l' et la hic lle M; l' cxll·émité de droi te du 
balancier .\' se sou lhr d1;gagcan t le b1·as calé sut· l'a rbre D; le contrc­

poid C' cal{• s u r le lev ier fixé sui· cc dernie l' arbre . fait tourne r 

cel11i-ei de gauche à d1·oitc, e nt rainant le le \' icr l., et la bielle Q par 

laq uell e e t f'crmr le fre in de la machi ne. La cou lisse G de la biel le 

Q pe l'rnet <le manw uv1·er le fre in à la main san entrainer lesy~tème 
de lraDsmis:-<ion décrit. Le cont1·epoid~ G' en tombant cnl1·aine 11n 
nouYea u lev iel' l"' calé éga lement sur l'al'bl'e A et qui ag it sur 11t1e 
bielle 1',I' dont l' ext rémité peu l cou lisser su i· un ph·ot fixé s u1· le lev ier 
de comma nde du modéra te ur et ainsi fe1·mer celui-ci ; ce disposi tif 
pc1·met au mach iuis lc de manœ u vre1· le m oclé1·atru1· sa ns f'a il'e 

déclan che1· l'appa1·eil. 
» L'a ppa rei I es t de constru ction s im pie; i I com po1·te une e n le l ige 

file tée e t un eu l é•cro n pou1· l'ind icateur de profondeur propre me nt 
dit; il ne comprend aucun ressor t el la t !'an miss ion de tous les 
mo u vcmcn ts se t'ait un iq 11 eme n l pa r· le le,· icr. L'appa re i I c t f'aci lernent 

réglable notamment lors des 1·emplacements des càbles e t de mod ifi ­

cations d<' vitesse de marche; e n effet. les 1·èglettcs R pouvant 
coulisser, l'o n fait varier le ur lougueu1· s uivant la positio n des cages 
po111· laq ue lle on dés ire qu e l' a ppareil fonctionne; les pa l iers des 
pla teaux JJ et p' con li ~$ent égaleme nt e t les biel lPs B et B ' ~e règlen t 

a u moyen d'un man chon fi le tô. » 
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L"t:,vite-molettes du système Durez est efficace dans le cas le plu s 
défavorabl e, c·est-à-d ire lorsque la cage arrive au jour , le modérnteu r 
et le frei n étant restés ouverts. M. !'Ingénieu r Hardy a, dans ces 
cond it ions, vérifi é le fonctionnement de l'appareil in stal lé au puits 
d'extraction du siège n° 12 de .Marcinelle-Nord. Cet appa reil permet 
l'adaptati on facil e du di spositif imaginé par N. iVIichaux, chefd' atclier, 
et décrit dans la 2mc li vraison du tome Il des Annales des 11'Iinc.~ ; ce 
dispositif avait pour but d'év iter qu ' une cage montan te ar rêtée à un 
envoyage intermédiaire ne soit ensuite, par erre>ur du machiniste, 
r edescendue au fon d du puits au lieu d'ètrf> remontée a la surface. 
Dans ce but l'écrou E est pour\'U d'un co rbea u articulé b qui , en cas 
de fausse manc.euvre, vient buter contre les e1·gots tem1ina nt de pa1-t 
et d'aut re la règlettc R et déclanche de la ~orte les cont rrpoids du 
modérateur et du fre in par l' intermédi aire des lev iers l' et I'". 

Charbrmna,qe de Masse et Diai·boù. - Si,qnalisatinn elec/1·iq11,r . 

l\L !'Ingénieur Dandois décrit comme suit la sign alisation élec­
trique conforme a u i •' al inéa de l'a rt:clc 12 de l'ar rêté royal du 
10 décembre 1910, in stallée entre la r ecette du jour et l' el1\·oyage de 
4110 mètres du puits d'ex tract ion du siège n• 5 d11 Charbonn,1 g-e de 
Masse et IJiarbois . en y joigoant un schéma des connexions de,; con­
ducteu1·s et des diflë reuts apparei ls ; cette installat ion a été faite pa r 
la Société Electricité et Electro-Mi'•ca nique à Bruxelles : 

Cou,·ant d'alimentat ion. Tl Pst produi t pal' une batter ie de 25 
accumulateur$, type Tudo1· ; le minimum de YOl tagc po ur le fonction­
nement des appareils es t de 45 volts. 

Isolement. Tous les appareils sont ren fermés dans des boites de 
fonte. é tan ches aux gaz et à l'ea u. 

CétJ,le . Le câble employé· est un cé\ ble armé, sous plom b, à 9 
conducteurs dont 6 pour les sonneries, 3 pou r les lam pes de sigoa­
lisation, 3 de réser ve pour un eovoyage intermédiaire. 

In stallation . L' insta llation comprend ~i ci rcuits complètement 
i odépendan ts : 

a) (; ircn it des sonneries S, S 1 <'l s; tou tes les son nerirs so nt à 
un coup. 

P our donner le signal du fond, il suffit de fermer l'interru pteur t; 
les sonneries s au fond, S à la recette e t S1 à la machine d'extractioo 
fo nctionnent. Il est à noter que quand on ferme/, on ou vre lï otei·­
rupteur 11 normalemea l fermé pour rviter un court-circuit. 

.) 

~ 

1' 
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Quand, a la recette, on ferme l'interrupteur T (en même tr mps on 
ouvre V norma lement fermé). les sonneries Set s au fo nd fo nction­
nent. La sonne1·ie S1 du machin iste ne Ya donc pas quand on a ppelle 

/.1'4,.,..l .,a/.ip,v -,,fed.,oUf"" 
s 

~ 
- i ! T '""m"'"""-:__ j . ' -; ··- ----r--r 

bl i I j 

Appareils 

à la recette du 

jour. 

Appareils près du 

machiniste. 

Apparei ls 

à l ' envoyage du 

fond . 

~1 ------ . --LI-- ---::=-t_. ,_,Ui~~ 
~ -- ! 11 1 l 

, _J 1 : 1 L · -:j---~TF' ! i ~ -L_ ---·----,'-, i i •• , , 1 : ; ____ :· -~-~-==LW 
-··-··- ·· V ! ! 1 

1 1 . 

S . ::onncrie à un cou p 

P , Po ussoir 

T, Interrupteur 

l . Lampe à verre rouge 

/, Interrupteur â deux d irections 

l S1. Sonnerie à u n coup 

L1 , Lampe 

R, Si r ène 

1 ! 

1 1 

1 1 
1 

---i 
i 
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1 
·1I : r f 
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1 

s, Sonnerie à un coup 

1 l merrnpteur 

, : Laonpe , ' '"' d i ,wio os 1 ' ' \, 
D, T ntern1pteur .1 c 1 1 J ....:._, 

' \, r' l .., . 
i l 1 

'----- ' ,, __Q___ 1 ~ 
7:- 1 

P r.ANCllr. V . - Signalisa tion electn·que. 

du jour a u fo nd. La r ésista oce 1· sert a év iter qu'un courant trop 
fort ne l ra vcl'SC les so n nPries S et s . 
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b) Circuit de la s irène R. Le ti1·eu1· de la recette col'l'espond aYec 
le machiniste par la sirè ne R qu'il fait fonct ionner en appuy ant sur 
le poussoir P. 

c) Circuit des lampes . Ces lampes oot pour but <lïndique1· la lt·an~­
lati ou du personuel ; elles s'allument au fon d , a la recette du ,iour e t 
près du machiniste en tournant les interrupteurs I au jour et D au 
fond, interrupteurs qui occupent normalement les posi lions indiquées 
au croqui s. 

Si l'on tou r ne D en le mettant Yet'li cal , on se rend facil ement 
comp te que les lampes l, Let L 1 s'a llume nt De même, si a la s urface 
on met l'interrupte ur J horizontal, les Ll'O is lampes s'allument aussi. 
Toutefo is à .\Iasscs-Diarbois, oo oe se sert pas cocore des sig naux par 
1am pes, plus ieurs de cell es ci ayan t été brisée lors du placement et 
n 'ayant pu encore ètre rern placée1<; oil fait a u moyen des sonn rr ies 

_les s ign aux ordinaires. 

Jm,m,()bilisation des chariots /,,1:s de la 1·eini,e à rails 
sw· les plan~ inclinJs (pl. VI) 

.\l. Benjamin Bastin , Délégué à l'Inspection des .\[incs, a imaginé 
u n appareil très si m pln destiné à immobilise1· les chariots lors de Ja 
rem ise à ra ils sur les plan s incli nes . 

X X 1 

0 A C' 10 

'B 
Vue de la face supérieure. 

+ - ----- - 1 _·o 1,.5_ - - - ~ 

r A l' I ' 

B 
y ~~=--==--==-==-:=--=-=::-::;:-=--=. =r:!±S=. =:;:;o,;:?i;:;:(;);=...=-=-:-==-:-:-----__ _J:.. 

Coupe .Y.\" 

PLAl\"C lllè v r. - Appai·eil Ba:~lin. 

L'apparei l se compose d'un e pièce A e n bois de hêtl'e . de Om45 de 
long ueur , 0"' 10 <le largeur et 0"'05 d'épai~se ur , don t la forme co plan 
est celle d'un parallé logramme; cette pièce e$t logée dan s une exca­

vation de même fo r me creu~ée dans un bloc B également en bois dr 
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hèll'e, bloc dont les di mrn~ions son t de 0"'î0 de longueur et de 011110 de 
côtés. La pièce il est mobile a utot ll' d" un pivot P traversa nt le bloc. 
Une rainure r demi c irculaire est creu sée dans chacune des deux 
faces latéra les en contact et le diamètre de la rai n ure est un peu plus 
faible que celui de la corde du pla n . 

Si le cl1ario t à caler descend sur la ,·o ie LeYa n t, on place l'appare il 
de façon à ce que la p ièce B Boit sou s le cà ble dont les deux bri us 
vien ne nt se pincer dan s les encoches . Lorsq ue le chariot de$Cend sur 
la vo ie Couchant, la pièce R se met a u-déssus du câble . 

M. !' I ngéni eur Dandois a expér imenté J'ar,parc il Basti a dans les 
tra vaux des Charbon nages Ré un is de Cha rleroi où i l est eu usage 
dep uis un certain temps et a constaté qu'il mai ntie nt parfaitement 
les wago nnets ; le disposi tif est peu coùleux. s'use peu, se pla~e très 
facil ement et s' en lèYe de même e t ne détériore pas les cordes. 

Charbonnages de 11lo11tean-1'ontai11e-M ar!hiet el 111archie11ne. 
P rin: de revient du tra11spo1·t de la lnnne l,ilomèt'l'ique 11ar loto111otfre 

à ben::ine on pai· cheva 11r>·. 

Le Charbon nagP de Monceau Fon tai ne-Martinet et i\fa1·chienn e 
opère la traction pa t· locomoti ve il benzine système Ruhrthaler. sur 

une longueur de 630 mètres ent re les couches Cinq Paumes et Quatre 
Paumes, à l' é ta)!e de 7 50 mètres du puits n° 4; cette tracti on néces­
s it ai t aupa1·ava nt 13 chevaux de fort e taille. 

Traction chevaline. - La Direction ètablit comme suit le pri x de 
r evie n t de la traction cheYali ne, prix de reYieut don t el le a relevé les 
éléments pou l' les h II it premiers mois de 1912 pendant lesquels le 
tr·anspo1-ta été de 64 ,381 tonnes k ilom ètriques,ce qui correspond à un 
effe t uti le moyen jo11 r oa l ie1· de 24.6 tonnes k ilomètriques pat· cheval. 

1° Sa laires des pa lefren iers et co nducteurs de 
-cheva ux fr . 

2° AYoine, foi n. son , tourbe, sucr osa . 
3° Entretien des harnais, fers ii chenl , clous à 

ferrer, bordu re en cha nvre pour affi le ts, soins 
spécia ux dounès aux cheYaux . 

/1° Sa la ires du mal'écha l ferran t et de son aide 
5° Amo1'l issemeot (chevaux ii 1.200 fran cs . amor­

tis en s ix a ns) 

Fr. 
A dédu ire: fumie1' vendu . 

Fr. 
soit fr . 0-284 par tonne k ilométriq ue . 

8,617 35 
7,358 59 

303 30 
403 85 

i ,686 78 

iS,360 87 
84 40 

18 ,285 117 
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Traction par locomotive à benzine. - Ell e a a écessité l'aménage­
ment du bouveau et l'établissement d'une remise à locomotives, 
trava ux dout la Direction éval ue comme suit le coùt : 

AménagemP.nt du bouveau : 
Salaires . fr. 
Billettes en chêne distantes de 00175 et tire-fond s 

(déduction fa ite de l'entretien ordinaire pour la 
traction par chevaux, s i ce système avait 
continué à être employé) 

Boisage du bou veau (hèles, bois, queues, hourettes) 
(déd uction fa ite de l'entl'Ctieu comme ci-d essus). 

Remise pour locomotives creusée sur une loo gue ur 
de 25 mèt res , largeur va,·iaot de 2 111 50 à 40180, 
hauteur 2m40; revêtement en matéria ux in com­
busti hies.: 

Sala ires pour le creusement et les maçonneries 
~xplos ifs . 
Boisage 
B r iques, grav iers , chaux, ciment, vie ux rails et 

accessoires 
Déchargement , descente et mi se eo place des 

locomoti ves . 

Retour d'air spécial pou,· la remise des machines. 
F rais de t ransport des ma té riaux à destination des 

travaux, l'Cmonte el mise aux rembla is des 
terres provenant du recarrage d u bouveau et du 
creusemeh t de la remise (4,500 chariots de 
terre), sa laires (fond, jour, trans port aerien), 
consommation de charbo n 

Total. fr. 

4,864 8!~ 

450 00 

900 00 

2 ,800 00 
242 ~2 
150 00 

1,290 00 

211 92 
900 00 

'I , 250 00 

12,564 98 
Cette som me ~ été amort ie pa1· prix de rev ient et n' intervie nt donc 

pas dans le pr,x de la tonne k il ométric1 ue tran sporle'e 1 
mot irns. 

· pa1· oco- · 

La Direction établi t comm ' t l · d . . . . . e !:i UJ e 1n·1x e i·evient du t ransport par 
locomot1ve a benzine pou r les quatre dcrniei" mo· s cl 1· · 

~ 1 e annee 1919 
peu dan t leque l le tra nsport a été de 98 796 to l· · 1 · . -

, . . - , - unes -i ometl'lq ucs : 
Amo, t, ssement des locomot, ves ( cet a mor t issement se fa· t .. 

ans . d I t · . . J rn s ix. · · e ux ocomo ive. ont r tc mi se, e n serv· 
' ' · ice pour tran sportr r le 

+ 
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tonnage ci-dessus l'enseig né). 
Benzine à fr. 0-32 le k il o . 
Huiles et g raisses 
Aj usteur et pièces de rechange 
Machi nistes 

fr. 

Deux a ccroclte u l's man11·u" ran t également les 
aiguilles des évitements aux sta tions terminus. 

T otal. fr. 
Soit fr. 0-182 par tonne k ilométriq ue 

831 

838 20 
i ,316 06 

2-H 25 
576 54 

i, 635 50 

619 00 

5 , 233 15 

La Di rec ti on , qui e mploie des locomotives de '1 2 HP. roulant à une 
vite~se de 2 mètres à la seconde sur une Yoie en pente de i1 mi ll i­
mètres par mètre, ajoute: « Au début, la rame éta it composée de 40 
chariots , mais les démarrages étant t rop bru sques avec une pare ille 
charge, il en est rés ulté de nomb1·euses ruptures d'attelage des 
w:igonnets. No us avons ren forcé les apparei ls d'attelage et a von s 
composé nos rames de :30 wagonnets , ce qu i était s uffi sant pour l'en ­
lèveme nt l'apide des produits . 

» Au début, nous avons éprou vé quelques difficullés rela ti vemen t 
au regl:ige de l' a r rivée de la benzine et aux l'atés d'allumage ; ces 
i11 co11YéL1ie nts ont d'ail leurs eu peu d' impo rtance et la mise e n marche 
définili\·e s'e, t faite rap idemenl. La conduite cle la locomotive est 
fa cile, un 011 Hier sé r ieux s'y fanii li a1·i se aiséme nt et son fonct ion­
nement se1·a d'autant plus régu lier que l'en treti~n des di flëren ts 
Ol'gane~ aura clé mieux sui v i. » 

Cha1·bonnag e d e 111on<:ecw -Fontaine. - Henf'01·cem ent cln boisage . 

M. !'Ingé nie ur Oessalles me signale un ingénieux mode de renfor­
cement du boisage à l'aide de câbles métal li ques que la D irection 
du Charbonnage de Moncea u-Fonta in e fa i t actuellement essayer dans 
ses travaux : 

« Les càbles mé talliques d'extraction hol's d' usage son t cou pés 
en tron~o ns de long ueu1· légè remen t supérie ure à celle des bèles ; les 
bouts de càbles sont cloué~ SUI' les bèles et ces bèles sont placées 
comme d'oràina i1·e, le càbl c tourné Yers le bas ; le cad re est complété 
an moyen des bois habituel~ e_t pou!' éviter le gl issrment de ces. der­
n iel'~, on cloue à la hèle a ux ang les intérieurs du cadre, deux cor­
ni èr es de 4 centimèt l'es d'a iles épo usant la forme du c,\ble . Lorsque 
la bèle d ent à casse1·, le càblc e nt re co actio n et j'a i con staté que 
phisie 111 ·s cad,·cs ayant leurs hèles cassees res isten t depui s plu sieurs 
mois sans qu' i l so it néce~sairc de reca rre r. » 



/" Mines metalliques. - R eche1·ches e (!'ectuèes dans la 
concession de Barbençon. 

Dans la concession de zinc et de plomb de Barbençon , accordée le 
i O septembre i 853, la Société anonyme des Mi nes méta ll iques de 

point 0 

l. 55 

4 . 25 

Niveau d'eau 7 . 25 

traces de 
blende 

9 .85 

15 .00 

19 .20 

26 .70 

32 .5') 

36 .40 

46.20 

47.60 

11111 
11111 

11111 

1111 
1 .. ... 

~ 

lllli 111111 

1111 1 11)1 
- -

1.55 

2.70 

5 .60 

Argile 

Roche gr ise très poreuse 

Roche noire e t blanche 

5 .15 T errain mal déterminé ; imposs i­
ble d'obten ir échantillon ; pro­
ba~lement schist e gris vert p eu 
solid e. 

4. 20 Roch e grise et blanche 

2 . 90 Roch e grise fo rt poreuse 

4. 60 R oche grise dure 

5 .80 Roch e grise noi re , parsemée de 
schi ste noir (l'eau devi ent hu ileuse) 

3.90 Roche grise avec beauco up de 
dolomie 

9 .80 Roch~ gri se a ,·ec traces 
ferru gintuses 

~ 1.40 Roche gr ise aHc traces de 
soufre en po udre. 

Ba rbe nçon a con t in ué les sonda"es pendant 1 . . . 
o c scmcstl'e; un t ro1 ~1emr. 

sondage , dont nous donnons ici la cou pe dressée . i\ l. l 'I . . ' 
pa 1 . . ngcm e u r 

. 4P 

de la Société , a été cre usé à 325 mètres au N ord et à 3,150 mètres 
à l'Est du clocher de Barbençon , au lieu dit B rayelle; il a a ttei nt la 
pr ofondeur de 95 ,mètres et n'a recou pé aucun gisement exploitable ; 
le forage coû.tait 30 francs d u mè tl'e cou rant. 

traces de 
blende 

pyr ite 

pyri te 

47 .60 

48 .80 

. 54 .50 
a 56 .1 0 

59 .20 

62. 80 

64 .55 

71. 00 

77 00 

86 .40 

9:i .00 

~ 0 
~ ~ ~ ~ 
~ 1 :;% 
~ 1 :% 
~ -1-~ 

~ -l-t 
:% :% ~ ·-~ 
::;::::: 1 ~ 

~ 1 ~ 
_ lm -r-~, ,, 

111 1 11 11. 

1111 1111 

I@' l'U.!J, 
:w;; i J@i 
IIJW,, 11, 
Ill!\ 11/ff: 

1/ 11 11111 

Il i/ ; [Il l 
111 1 ' !Ili 
/1 111 l 11 1111 
~ 'O 

lllli 11~1 
lill! 111111 
11111 j 11ffll 

1. 20 

14 .00 

8.20 

6 .00 

9 .40 

8 .60 

Hoche grise avec taches 
ferrug ineuses 

Roche gr ise avec peu de do lo­
mie. - Les bancs sont par­
fai temen t ver ticaux. 

La roche cont ient encore des 
mat iè res h uileuses. 

Roche grise avec do lo mie 

Roche grise flemie ; ma rbre d it 
de Brayelle. 

Roche g r ise contena nt plus ou 
moins de dolomie. 

Roche grise, genre marbre 
de Brayelle . 

l!.·c1telle : I / Joo 

La Société a depuis a rrêté ses t ravaux et le maté1' iel de sond age 

es t vendu. 




